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Lors des travaux de la commission thématique provisoire chargée de la préparation de la séance
annuelle de l’évaluation et du débat autour des politiques publiques relatives au secteur touristique

Youssef Aïdi : Le débat a focalisé une large marge de discussions
institutionnelles et publiques autour du secteur touristique

Lors de la tenue de la réunion
parlementaire dédiée à la dis-
cussion du rapport de la com-

mission thématique provisoire
chargée de la préparation de la
séance annuelle de l’évaluation et du
débat autour des politiques publiques
relatives au secteur touristique, le
président du Groupe socialiste-Op-
position ittihadie à la Chambre des
conseillers, Youssef  Aïdi, a souligné
que cette question a requis une large
marge de débat institutionnel et pu-
blic du fait qu’elle constitue le pôle
moteur d’une multitude de secteurs
vitaux sur lesquels sont focalisées les
grandes orientations stratégiques de
notre pays.

Cela est d’autant plus crucial, a
développé le conseiller parlementaire
ittihadi, que son importance provient
de son interférence avec le Produit
intérieur brut (PIB), de sa faculté
participative dans le processus
d’amélioration du niveau de vie des
citoyens mais aussi dans « le renfor-
cement du rayonnement historique
et culturel du Royaume marocain
chérifien qui s’étend sur plus de 12
siècles et se distingue par ses atouts
touristiques, culturels et patrimo-
niaux faisant de lui la première desti-
nation pour les touristes étrangers
dans le continent africain et la région
méditerranéenne ».

Le président du Groupe socia-
liste-Opposition ittihadie à la Cham-
bre des conseillers a indiqué, dans
cette veine, que la quasi-totalité des
plans de développement écono-
mique a été marquée depuis le gou-

vernement d’Abdallah Ibrahim par la
place centrale du secteur touristique
et de tous les efforts et tentatives am-
bitieuses visant à élever sa contribu-
tion dans l’économie nationale, en en
faisant un levier intégré et un facteur
essentiel parmi toutes les compo-
santes de l’élan économique es-
compté.  

L’événement fondateur de la po-
litique touristique au Maroc, a-t-il
précisé, fut l’organisation du premier
Colloque national du tourisme à
Marrakech en date du 10 janvier
2001, sous les Hautes instructions et
avec la présence de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI.

Youssef  Aïdi a mis en avant, à ce
propos, que ce forum a eu un rôle
crucial dans l’initiation d’une nou-
velle étape de la politique touristique
et dans un réel démarrage de ce pro-
cessus inédit. D’ailleurs, a-t-il indi-
qué, lors de ce grand événement, il
fut procédé à la signature de l’Ac-
cord-cadre « vision 2010 » entre le
gouvernement et l’Union générale
des entreprises du Maroc, consa-
crant, à juste titre, cette posture
d’événement fondateur de la poli-
tique touristique du pays.

Toutefois, a enchaîné le président
du Groupe d’opposition de l’USFP,
et en dépit de la crise financière qui
a lourdement affecté les économies
des pays avancés les poussant à an-
noncer et adopter des plans d’austé-
rité impactant le quotidien des
ménages et les acculant à réduire
leurs budgets et en diminuer les quo-
tas de voyages, il fut procédé à cette

grande entreprise.
Ainsi, même dans ce contexte gé-

néral de marasme économique et so-
cial, la marche du développement fut
mise sur les rails, a-t-il mis en relief…

D’autre part, Youssef  Aïdi a fait
observer, à cet égard, qu’en vue de
dépasser toutes les difficultés et de se
pencher sur les raisons du non abou-
tissement aux objectifs escomptés,
l’Etat a procédé au lancement d’une
nouvelle politique touristique « vi-
sion 2020 ».

Néanmoins, regrette le conseiller
parlementaire usfpéiste, cette straté-
gie peine toujours à atteindre les ré-
sultats tant attendus, le fait est que la
tendance régressive qui a marqué
l’activité touristique au niveau natio-
nal au cours de la période 2011-2019
a révélé de grosses défaillances quant
aux réalisations face aux objectifs
fixés dans la « vision 2020 »(…)

Aïdi a relevé que les ministères
compétents successifs n’ont pas ef-
fectué, face à ce fait anachronique,
d’opérations d’évaluation des résul-
tats de ladite vision de même qu’ils
n’ont pas prêté attention aux son-
nettes d’alarme tirées par les médias
autour de supposées manœuvres de
dépravation en la matière (…).

A cet effet, « il aurait été fruc-
tueux, souligne le président du
Groupe socialiste-Opposition ittiha-
die à la Chambre des conseillers, de
recourir à une méthodologie bien
étudiée et globale, qui tienne compte
des enjeux et des futures opportuni-
tés, s’appuyant sur ce qui suit :

- La mise en avant d’objectifs

clairs mesurables de manière à facili-
ter l’évaluation du progrès réalisé et
déterminer le niveau des résultats at-
teints.

- L’association de toutes les par-
ties concernées …

- L’assurance de la disponibilité
des ressources financières et hu-
maines nécessaires pour la réussite
de la stratégie…

- La capacité d’adaptation aux
changements économiques, sociaux
et politiques et de modernisation
continue des procédés de travail.

- La mise en place d’un système
de contrôle et d’évaluation tournante
et la révision de la stratégie en fonc-
tion des résultats.

- La concentration sur la durabi-
lité environnementale, sociale et éco-
nomique…

- La mise en œuvre d’un plan de
communication efficient…

- L’étude des succès et échecs
précédents pour en tirer profit ()

- La mise en œuvre de plans d’ac-
tion détaillés englobant les activités
et les mesures recommandées pour
la réalisation des objectifs (d’étape).

Et de conclure que le Groupe so-
cialiste-Opposition ittihadie ap-
prouve la teneur des
recommandations et suggestions du
rapport de la commission, considé-
rant que ces dernières sont en tout
état de cause efficientes et ration-
nelles et que leur activation sera un
nouveau moteur à même de dévelop-
per le secteur touristique dans notre
pays…

Rachid Meftah
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Ouf ! Quelle chaleur ! 
Les travailleurs de plus en plus exposés au stress thermique

Le stress thermique accable un nombre
croissant de travailleurs dans le
monde, constate l’Organisation inter-

nationale du travail (OIT) dans un nouveau
rapport mettant en garde contre l'augmenta-
tion du nombre d’employés exposés à la cha-
leur excessive.

«La chaleur est un tueur silencieux qui
menace la santé et la vie de plus en plus de
travailleurs dans toutes les régions du
monde», affirme l’agence spécialisée des Na-
tions Unies s’occupant des questions rela-
tives au travail, à l'emploi et aux normes
sociales dans le monde entier.

Selon le rapport intitulé «Heat at work:
Implications for safety and health», (La cha-

leur au travail: Implications pour la sécurité
et la santé), de nouvelles données montrent
que les régions qui n'étaient pas habituées à
des chaleurs extrêmes seront confrontées à
des risques accrus, tandis que les travailleurs
des climats déjà chauds seront confrontés à
des conditions de plus en plus dangereuses. 

La crise du stress thermique
s'accélère

En effet, «le rapport indique que les tra-
vailleurs d'Afrique, des Etats arabes et d'Asie-
Pacifique sont le plus souvent exposés à une
chaleur excessive», comme le relève l’organi-
sation internationale précisant que 92,9%,
83,6% et 74,7% de la main-d'œuvre respec-
tive sont concernés dans ces régions. 

L’analyse des données les plus récentes
disponibles (2020) suggère que ces chiffres
sont supérieurs à la moyenne mondiale de
71%, poursuit l’agence onusienne.

D’après ledit document, les conditions
de travail évoluent le plus rapidement en Eu-
rope et en Asie centrale où, entre 2000 et
2020, cette région a enregistré la plus forte
augmentation de l'exposition à la chaleur ex-
cessive, la proportion de travailleurs concer-
nés ayant augmenté de 17,3%. Ce qui
correspond à près du double de la hausse
moyenne mondiale.

Les Amériques, l'Europe et l'Asie cen-
trale enregistrent, de leur côté, la plus forte
hausse des accidents du travail dus au stress
thermique depuis l'an 2000, avec des aug-
mentations respectives de 33,3% et 16,4%.

Selon les explications de l’OIT, cela est
peut-être dû à des températures plus élevées
dans des régions où les travailleurs ne sont
pas habitués à la chaleur.

Tueur invisible et silencieux, le stress
thermique «peut rapidement provoquer une
maladie, un coup de chaleur ou même la
mort. Avec le temps, il peut également en-
traîner de graves problèmes cardiaques, pul-
monaires et rénaux chez les travailleurs»,

prévient l’organisation internationale rappor-
tant qu’environ 4 200 travailleurs dans le
monde ont perdu la vie à cause des vagues
de chaleur en 2020. 

Au cours de cette même année, 231 mil-
lions de travailleurs ont été exposés aux
vagues de chaleur, traduisant une augmenta-
tion de 66% par rapport à 2000. 

A noter toutefois que «neuf  travailleurs
sur dix dans le monde ont été exposés à une
chaleur excessive en dehors d'une vague de
chaleur et que huit accidents du travail sur
dix dus à une chaleur extrême se sont pro-
duits en dehors des vagues de chaleur»,
comme le souligne le document.

Quoi qu’il en soit, alors que le monde
continue de lutter contre la hausse des tem-
pératures, le directeur général de l’OIT, Gil-
bert F. Houngbo, estime que «nous devons
protéger les travailleurs contre le stress ther-
mique tout au long de l'année». Car, fait-il re-
marquer, « la chaleur excessive crée des défis
sans précédent pour les travailleurs du
monde entier tout au long de l'année, et pas
seulement pendant les périodes de canicules
intenses».

Il est important de savoir qu’en plus de
prévenir les blessures dues à la chaleur exces-
sive sur le lieu de travail, l'amélioration des
mesures de sécurité et de santé pourrait per-
mettre d'économiser jusqu'à 361 milliards de
dollars dans le monde – en perte de revenus
et en frais de traitement médical.

D’ailleurs, les estimations de l'OIT mon-
trent à ce propos que « les économies à fai-
bles et moyens revenus, en particulier, sont
les plus touchées, car les coûts des blessures
dues à une chaleur excessive sur le lieu de tra-
vail peuvent atteindre environ 1,5% du PIB
national », souligne le rapport.

Ce qu’il faut comprendre, c’est que le
changement climatique a créé un «cocktail»
de risques sanitaires graves pour environ 2,4
milliards de travailleurs exposés à une chaleur
excessive, comme cela avait déjà été souligné
dans un précédent rapport de l’OIT. 

Publié en avril de cette année, ledit rap-
port indiquait en outre que la chaleur exces-
sive était à elle seule à l'origine de 22,85
millions d'accidents du travail et de la perte
de 18.970 vies chaque année, rappelle l’OIT.

Alain Bouithy

L'exposition 
à la chaleur excessive
sur le lieu de travail
dans les Etats arabes
a affecté 83,6%
de la main-d'œuvre,
selon l’OIT 

“
Qu'est-ce que le stress 

thermique?
Comment la mesure du stress

thermique diffère-t-elle 
d'une simple mesure 
de la température ?

Le stress thermique désigne l'incapacité
du corps humain à maintenir une tempé-
rature normale en raison de conditions
telles que la température et l'humidité. Cer-
tains emplois ou activités exigent que des
personnes soient soumises à ces condi-
tions, ce qui peut entraîner des risques de
maladies liées à la chaleur et éventuelle-
ment, entraîner la mort. Les maladies liées
à la chaleur comprennent les crampes de
chaleur, l'épuisement par la chaleur et les
coups de chaleur.

Généralement, les mesures de tempéra-
ture nécessitent un abri météo pour empê-
cher le rayonnement solaire direct de fausser
les mesures. En revanche, le rayonnement
solaire direct est nécessaire pour mesurer le
stress thermique environnemental.

(Source :
https://www.campbellsci.fr/faqs?v=1854)

La chaleur représente un risque pour la sécurité 
et la santé des travailleurs

Une chaleur excessive pendant le travail crée des risques pour la santé au travail;
elle restreint les capacités et les fonctions physiques du travailleur, sa capacité de travail
et sa productivité. La productivité du travail ralentit déjà à des températures supérieures
à 24-26 °C. A 33-34 °C, et pour une intensité de travail modérée, la performance du
travailleur chute de 50 pour cent. 

L’exposition à des niveaux de chaleur excessifs peut entraîner des coups de chaleur,
parfois mortels. Si les travailleurs de tous les secteurs sont touchés, certaines profes-
sions sont particulièrement à risque parce qu’elles exigent plus d’efforts physiques
et/ou s’exercent à l’extérieur. Ces emplois se trouvent généralement dans les secteurs
de l’agriculture, des biens et services environnementaux (gestion des ressources natu-
relles), de la construction, de la collecte des déchets, des travaux de réparation urgents,
des transports, du tourisme et des sports. Les travailleurs de l’industrie opérant à l’in-
térieur sont également exposés si les niveaux de température à l’intérieur des usines et
des ateliers ne sont pas régulés correctement.

A des niveaux de chaleur élevés, il devient difficile d’accomplir des tâches admi-
nistratives, même les plus élémentaires, et des tâches de bureau, à mesure que la fatigue
mentale s’installe.

(Source : https://www.ilo.org/sites/default/files/wcmsp5/groups/public/@
dgreports/@dcomm/@publ/documents/publication/wcms_737037.pdf)
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Hassan Maaouni : Le discours Royal place la responsabilité
comme préalable pour mener à terme les grands chantiers de l’eau
Le discours, prononcé par

SM le Roi Mohammed VI
à l'occasion de la Fête du

Trône, place la responsabilité
comme préalable pour mener à
terme les grands chantiers de
l’eau, a indiqué le président du
Conseil du bassin hydraulique de
l’Oum Er Rbia, Hassan Maaouni.

Le discours Royal présente
des réponses fortes au sujet des
problématiques de l’eau et inter-
pelle tout un chacun à agir dans
l’urgence et de manière respon-
sable pour la lutte contre le stress
hydrique, a déclaré M. Maaouni à
la MAP, rappelant l’importance
de la coordination non seule-
ment horizontale mais également
transversale pour achever les
projets en cours ou ceux pro-
grammés indépendamment de la
situation climatique ou de la plu-
viométrie.

Il s’agit d’un discours qui a
fixé les priorités et pointé les bar-
rières qui retardent la mise en
oeuvre des projets, dont, entre
autres, le manque de coordina-

tion des acteurs concernés par la
problématique de l’eau et le re-
tard accusé dans la mise en
œuvre de certains chantiers,
outre l'importance de subordon-
ner la gestion ou l’exploitation de
l’eau aux règles de bonne gouver-
nance.

Citant les priorités mises en
avant par le discours Royal, M.
Maaouni, ex-ministre des Eaux
et Forêts, a rappelé l’impératif  de
s’attaquer à ces freins en accélé-
rant la généralisation des sys-
tèmes de goutte-à-goutte et en
parachevant le chantier d'inter-
connexions hydrauliques que le
Souverain appelle de Ses vœux
en vue d’asseoir les bases de la
solidarité interrégionale outre la
poursuite de la mise en oeuvre
des chantiers de l’eau conformé-
ment aux calendriers fixés.

Ce discours historique pré-
sente dans les détails des ré-
ponses en phase avec l’état de la
situation hydrique du pays, a fait
remarquer M. Maaouni, appelant
à intensifier le travail en amont

afin de recueillir les eaux plu-
viales au moyen de la construc-
tion de petits bassins dans les
résidences et les exploitations
agricoles ainsi que l’entretien des
rivières et des sources d’eau qui
sous l’effet du phénomène d’éva-
poration peuvent induire des
pertes considérables en eau.

Au niveau régional, le prési-
dent du Conseil du bassin hy-
draulique de l’Oum Er Rbia a
rappelé l’importance des plans
directeurs d'aménagement inté-
gré des ressources en eau
(PDAIRE) comme documents
de référence qui serviront de
guide dans la gestion des problé-

matiques de l’eau, précisant l'im-
portance de travailler de manière
périodique dans le cadre de com-
missions mixtes dans la finalité
d’assurer une gestion plus
convergente et cohérente entre
politique hydrique et politique
agricole conformément aux
Hautes Orientations Royales.

Installation du groupe d'amitié
Maroc/Argentine au Congrès argentin
Le groupe d’amitié parlemen-

taire Maroc/Argentine a été
officiellement installé, jeudi

au Congrès argentin, en présence de
l’ambassadeur du Maroc, Fares Yas-
sir, et de la présidente du groupe, la
députée Maria Emilia Orozco.

Le groupe d’amitié Maroc/Ar-
gentine est composé de 12 députés
représentant l’ensemble du spectre
politique du Congrès argentin.

A cette occasion, la présidente
du groupe a souligné la volonté du
Congrès argentin d’œuvrer pour la
consolidation des liens d’amitié avec
le Maroc et pour un rapprochement
plus étroit dans les domaines écono-
mique, social et culturel.

Emilia Orozco n’a pas manqué
de souligner que l’installation du
groupe coïncide avec la célébration
du 25ème anniversaire de la Fête du
Trône, affirmant que ce dernier
quart de siècle a été synonyme «de
développement, de prospérité et de
consolidation de la démocratie»
dans le Royaume.

Pour sa part, Fares Yassir a af-
firmé que pour l’Argentine, le
Maroc se considère «comme un
pays ami, un partenaire économique
fiable, stable et qui respecte ses en-
gagements», rappelant que les deux
pays commémorent l’année pro-
chaine le 65ème anniversaire de
l’établissement de leurs relations di-
plomatiques.

Soulignant le rôle central que
joue la diplomatie parlementaire,

l’ambassadeur du Maroc a invité les
membres du groupe, et à travers eux
l’ensemble de la Chambre des dépu-
tés argentins, à agir main dans la
main pour renforcer les liens d’ami-
tié et de coopération unissant les
deux pays.

Fares Yassir a listé les nombreux
points figurant à l’ordre du jour de
la coopération bilatérale, insistant
sur le respect de l’intégrité territo-
riale des Etats, le changement clima-
tique, la sécurité alimentaire et
énergétique, la lutte contre le fléau
du terrorisme, le narco-trafic et la
migration.

Les autres membres du groupe
d’amitié ont fait part de leur volonté
d’aller de l’avant dans l’enrichisse-
ment de l’agenda bilatéral, avec de
nouveaux accords dans les do-
maines agricole, académique, des
énergies renouvelables, du tourisme
et de la pêche. Outre Emilia Orozco,
le groupe d’amitié est composé des
députés Emma Nicolas, Alvaro
Gonzalez, Jorge Araujo Hernandez,
Carlos Cisneros, Ana Carolina Gail-
lard, Ricardo Herrera, Marcela Fa-
biana Passo, Eduardo Valdés, Maria
Cecilia Ibanez, Esteban Paulo et
Agustin Domingo.

L'installation du groupe d’amitié
s’est déroulée en présence de la di-
rectrice de la diplomatie parlemen-
taire et de la coopération
internationale, Luciana Términe et
des membres de la presse accrédités
au Congrès.

Formation au profit des superviseurs communaux
et des contrôleurs participant au RGPH 2024
Les superviseurs communaux et les contrô-

leurs participant à l’opération de recense-
ment général de la population et de

l'habitat (RGPH 2024) ont bénéficié jeudi, à Tan-
ger, d'une formation en présentiel, dans le cadre
de la série de formations encadrées visant à maî-
triser les codes et les méthodes adoptées par le
Haut-Commissariat au plan (HCP).

S’exprimant lors de sa visite au centre de for-
mation, le haut-commissaire au plan, Ahmed
Lahlimi, a mis en avant l’élément humain, placé
au cœur du processus statistique et gage du suc-
cès de l’opération, aux côtés de l'adoption de
moyens et techniques modernes marquant un
tournant qualitatif  dans ce processus national
d'une importance capitale.

Les résultats du RGPH 2024 constituent une
base pour la mise en place de la stratégie de dé-
veloppement du Royaume, sous la sage conduite
de SM le Roi Mohammed VI, qui a permis un
progrès tangible à tous les niveaux, notamment
en matière de développement socio-écono-
mique, a-t-il poursuivi, ajoutant que le recense-
ment général et les résultats attendus s'inscrivent
également dans les lignes du nouveau modèle de
développement du Royaume et les objectifs des
Nations unies pour le développement durable.

M. Lahlimi a, en outre, relevé que la forma-
tion des chercheurs qui participeront au recen-
sement revêt une importance particulière, les
ressources humaines étant un élément essentiel
pour le succès de ce processus, considéré comme
l'une des principales sources de données démo-
graphiques et un moyen de fournir, rassembler,
classifier, évaluer et analyser les données démo-
graphiques, économiques et sociales de l'ensem-
ble de la population.

Pour sa part, le directeur régional du Haut-
Commissariat au plan (HCP) à Tanger-Té-

touan-Al Hoceima, Mohamed Addi, a indiqué,
dans une déclaration à la MAP, que le HCP su-
pervise, en vue du recensement national prévu
en septembre, une série de formations au profit
des participants selon les différents niveaux
d'intervention et leur rôle dans le processus, ex-
pliquant que les formations suivent des mé-
thodes scientifiques précises pour aider les
superviseurs régionaux, provinciaux et commu-
naux, les contrôleurs formés et les chercheurs
au niveau des communes, à bien accomplir
leurs tâches.

Et d’ajouter que la formation des responsa-
bles du recensement au niveau régional permet,
d'une part, de maîtriser la collecte des données
visées par l’opération, et d'autre part, d'assurer
une meilleure communication avec la population
cible dans les différentes zones de la région de
Tanger-Tétouan-Al Hoceima.

Quant à la superviseuse provinciale du
RGPH dans la préfecture de Tanger-Assilah,
Manal Ouatiq, elle a affirmé que les méthodes et
normes adoptées pour le RGPH, et enseignées
au sein des formations, respectent les normes in-
ternationales, rappelant que la phase de forma-
tion en présentiel, qui se poursuit jusqu'au 10
août, fait suite à une première phase à distance
dont ont bénéficié les superviseurs communaux
et les contrôleurs qui, à leur tour, procéderont à
la formation des contrôleurs et chercheurs par-
ticipant au RGPH.

La responsable a également souligné que les
superviseurs communaux et les contrôleurs re-
çoivent une formation approfondie sur les as-
pects techniques et logistiques, ainsi que sur les
aspects liés à la collecte des données, de manière
à garantir une fluidité et précision dans le pro-
cessus, compte tenu de son importance dans le
développement du Royaume.
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Des personnalités influentes de la gauche française approuvent publiquement la
décision du président Macron de soutenir la souveraineté du Maroc sur son Sahara
Plusieurs personnalités in-

fluentes au sein de la
gauche française ont ap-

prouvé publiquement la décision
du président de la République de
soutenir la souveraineté du Maroc
sur son Sahara.

Dans un message adressé à
S.M le Roi Mohammed VI, le Pré-
sident français, Emmanuel Ma-
cron, a annoncé officiellement au
Souverain qu’il «considère que le
présent et l’avenir du Sahara occi-
dental s’inscrivent dans le cadre
de la souveraineté marocaine», a
souligné mardi le Cabinet Royal
dans un communiqué. 

Dans ce message, coïncidant
avec la commémoration du
25ème anniversaire de la Fête du
Trône, le Président français a as-
suré Sa Majesté le Roi  de «l’intan-
gibilité de la position française sur
cet enjeu de sécurité nationale
pour le Royaume» et que son pays
«entend agir en cohérence avec
cette position à titre national et au
niveau international ». 

« La décision concernant le
Sahara est une bonne décision,

parce qu'il y a quand même une
histoire marocaine », a déclaré
Anne Hidalgo (Parti socialiste-
PS), jeudi soir, sur la chaîne fran-
çaise LCI.

« Pedro Sanchez avait fait ce
chemin, et c'était plus compliqué
pour l'Espagne de faire ce che-
min-là et pour la gauche espa-
gnole. Je crois que c'est une bonne
chose. En tous les cas, je pense
que cela ouvre à nouveau un dia-
logue avec le Maroc et j'en suis
très heureuse », s’est-elle réjouie.

La maire de Paris a, par ail-
leurs, mis en exergue l’excellent
niveau de coopération avec ses
homologues marocains. 

« Je préside l’association inter-
nationale des maires franco-
phones et j’ai la chance d’avoir des
consœurs maires marocaines à
Rabat, Casablanca et Marrakech
avec lesquelles je travaille vrai-
ment de façon exceptionnelle.
Donc je suis très heureuse qu’on
ouvre un nouveau chapitre avec le
Maroc », s’est-elle félicitée.

Pour sa part, le maire de
Montpellier au nom du PS, Mi-

chaël Delafosse, a salué la déci-
sion de la France. Il a écrit sur X :
«Je tiens à saluer cette position im-
portante, nécessaire, attendue, du
chef  de l’Etat au nom de la
France à l’égard du Maroc».

Et d’ajouter : « En tant qu’élu
socialiste, adhérent au PS depuis
plus de 30 ans, la souveraineté du
Maroc sur le Sahara est incontes-
table et indiscutable ».

La déclaration de Najat Val-
laud-Belkacem, ancienne ministre
française (PS), à nos confrères de
La Quotidienne est sur la même
longueur d'onde: «Voir la France
affirmer ainsi son soutien au
Maroc est une bonne chose à la
fois pour la relation affective, his-
torique et culturelle entre nos
deux nations. Mais aussi parce
qu’on parle de deux pays qui
jouent chacun à son échelle régio-
nale – Europe, Afrique – un rôle
absolument instrumental. Autre-
ment dit, ce qui se joue dans la re-
lation entre la France et le Maroc,
c’est plus que la relation France –
Maroc, c’est la capacité à tirer le
meilleur de l’Europe et de

l’Afrique en faisant converser et
coopérer deux acteurs qui portent
une vision constructive du
monde. Les tensions entre eux
étaient un terrible gâchis. Il était
temps d’y mettre fin».

Même son de cloche de la part
de Karim Ben Cheikh, élu au nom
du Nouveau front populaire à
l’Assemblée nationale dans la
9ème circonscription des Français
de l’étranger, qui a écrit sur X : «
Je salue la clarification apportée
par le président Macron sur la
question du Sahara. La France
soutient le plan d'autonomie dans
le cadre de la souveraineté maro-
caine, "seule base pour une solu-
tion politique" sous l'égide de
l'ONU ».

Il convient de rappeler que le
Premier secrétaire de l’USFP,
Driss Lachguar, s’est adressé ré-
cemment à l’ensemble des com-
posantes de la gauche française,
dont le PS, les appelant «à la né-
cessité de considérer cette posi-
tion d’un point de vue positif  ».

Après avoir rappelé les
contacts permanents au sein des

institutions internationales, l’In-
ternationale socialiste et les diffé-
rentes visites entreprises, comme
c’est le cas de celle effectuée à
notre pays par Jean Luc Mélan-
chon, Driss Lachguar  a dit qu’il
«s’adresse à l’ensemble des com-
posantes de la gauche, spéciale-
ment à nos camardes socialistes,
les appelant à interagir positive-
ment avec l’initiative, de leur pays
et à saisir l’importance de l’initia-
tive qui a coïncidé avec la position
française relative à l’ouverture en
matière de droits de l’Homme an-
noncée par S.M le Roi ». 

Le Premier secrétaire a af-
firmé  également que « la gauche
qui suit les développements de la
vie politique nationale et qui est
consciente de l’enjeu existentiel de
la question du Sahara pour l’en-
semble du peuple marocain, dont
la gauche nationale, ne doit pas
perdre de vue que la Décision
Royale est un message à la gauche
de par le monde, comme c’est un
message interne au peuple maro-
cain ».

Mourad Tabet

Barid Al-Maghrib célèbre le 25ème anniversaire de l'intronisation de S.M le Roi Mohammed VI

Emission innovante d’un timbre-poste

Barid Al-Maghrib célèbre le
25ème anniversaire de l'intro-
nisation de Sa Majesté le Roi

Mohammed VI, que Dieu l’assiste,
par une émission innovante de tim-
bre-poste. A l’occasion de la célébra-
tion du 25ème anniversaire de
l'intronisation de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu l’assiste,
le Groupe Barid Al-Maghrib est fier
de dévoiler une émission spéciale
d’un timbre-poste et d’un bloc-feuil-
let utilisant un procédé innovant.

Cette émission spéciale met en
avant certaines grandes réalisations
qu’a connues le Maroc durant les 25
dernières années, dans divers do-
maines, sous la conduite éclairée de
Sa Majesté le Roi Mohammed VI,

que Dieu le glorifie. L’un des aspects
de ces réalisations est illustré sur le
bloc-feuillet de cette émission par des
dessins stylisés représentant la carte
du Royaume du Maroc avec une ou-
verture sur l’Afrique symbolisée par
le Gazoduc Maroc-Nigeria, la Tour
Mohammed VI, le Grand Théâtre de
Rabat, l’Académie Mohammed VI de
football et une vue aérienne de la sta-
tion de dessalement d’Agadir.

Cette réalisation philatélique a
fait appel à des techniques originales
et sophistiquées en termes de
conception et d’impression. Elle
marque une première dans ce do-
maine par la technique d’impression
utilisée, qui combine habilement un
mix de matériaux, tels que le placage

de bois de chêne, la feuille d'or pre-
mium et le papier graphique, avec
des techniques de production avan-
cées comme les découpes au laser et
les impressions jet d'encre UV nu-
mériques.

Ce bloc de timbre-poste enrichit
la collection philatélique émise par
Barid Al-Maghrib sous le signe de
l’innovation pour célébrer des évé-
nements nationaux. On peut citer le
bloc-feuillet célébrant le «20ème An-
niversaire de l’Intronisation de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI» en
2019, imprimé avec dorure or et per-
foration spéciale; le bloc-feuillet
«50ème Anniversaire de Sa Majesté
le Roi Mohammed VI» en 2013, im-
primé en fil de soie 100% naturelle,
et le bloc-feuillet et le timbre-poste
lenticulaire «10ème Anniversaire de
l’Intronisation de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI» en 2009, imprimés
respectivement selon la technique du
gaufrage, de la dorure et de l’image-
rie lenticulaire.

À l’occasion de cette glorieuse
célébration de la Fête du Trône,
Barid Al-Maghrib organise égale-
ment une exposition philatélique
sous le thème «25ème Anniversaire
de l’Intronisation de Sa Majesté le
Roi Mohammed VI, que Dieu l’as-
siste» dans son musée à Rabat, à par-
tir du 31 juillet 2024. Une cérémonie
de présentation de cette nouvelle
émission innovante aura également
lieu le 08 août 2024.

Fondation Mohammed VI pour
la réinsertion des détenus
Distribution de projets générateurs de revenus
à 45 anciens pensionnaires au titre de 2024

La Fondation Moham-
med VI pour la réinser-
tion des détenus a

organisé des cérémonies de dis-
tribution de projets générateurs
de revenus en faveur de 45 an-
ciens pensionnaires des établis-
sements pénitentiaires ayant
bénéficié du programme d’in-
sertion économique au titre de
2024, d’une valeur de plus de
1.594.000 DH.

Selon un communiqué de
la fondation, les bénéficiaires
du programme, au même titre
que leurs proches, ont profité
des prestations des centres
d’accompagnement et de réin-
sertion de la Fondation Mo-
hammed VI pour la réinsertion
des détenus.

La distribution des projets
générateurs de revenus aux an-
ciens pensionnaires intervient
dans le cadre de la mise en
œuvre du programme straté-
gique de la Fondation confor-
mément aux Hautes
Orientations de Sa Majesté le
Roi Mohammed VI, visant à
préserver la dignité des détenus
et anciens pensionnaires à tra-
vers des programmes de quali-
fication et de réinsertion

adaptés à leurs besoins, notam-
ment en faveur des catégories
vulnérables.

Et d’ajouter que ce pro-
gramme intervient également
en application de l'accord de
partenariat conclu entre la Fon-
dation et les commissions pro-
vinciales de l’Initiative nationale
pour le développement humain
(INDH) des provinces et pré-
fectures du Royaume, dont
l’objectif  est la réinsertion des
catégories vulnérables parmi
les anciens pensionnaires des
établissements pénitentiaires.

La distribution des projets
générateurs de revenus a eu lieu
dans les villes de Taza (18 juil-
let), Tarfaya (25 juillet), Midelt
(27 juillet), et Tahanaout (29
juillet), lors de cérémonies pré-
sidées par les gouverneurs des
provinces ou préfectures
concernées et en présence des
représentants des institutions et
départements ministériels par-
tenaires et des autorités locales.

Un soutien financier a été
remis aussi aux bénéficiaires de
ces projets afin de les aider à
lancer de manière effective
leurs projets économiques,
selon la même source.
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Le chef du Hamas enterré au Qatar
L'Iran et ses alliés préparent leur riposte

Le corps du chef  du Hamas Is-
maïl Haniyeh, assassiné à Téhé-
ran dans une attaque imputée à
Israël, est arrivé vendredi dans

une grande mosquée de Doha, au Qatar,
avant son enterrement, pendant que
l'Iran et ses alliés préparent leur riposte.

Ismaïl Haniyeh devait être enterré
dans un cimetière de Lusail, dans le nord
de Doha, après une cérémonie de prières
dans la mosquée Imam Mohammad ben
Abdel Wahab, la plus grande de la capi-
tale qatarie.

Le Hamas a appelé à une "journée de
colère".

Ismaïl Haniyeh, le chef  politique du
Hamas qui vivait en exil au Qatar, a joué
un rôle clé dans les négociations indi-
rectes entre Israël et le mouvement isla-
miste palestinien en vue d'une trêve dans
la guerre dans la bande de Gaza.

Le Qatar, principal pays négociateur,
a mis en doute la viabilité de cette mé-
diation après son assassinat mercredi,
qui a suscité des appels à la vengeance.

L'Iran, le Hamas et le Hezbollah ont
accusé Israël de cet assassinat, survenu
quelques heures après une frappe israé-
lienne qui a tué mardi le chef  militaire
du mouvement islamiste libanais, Fouad
Choukr, dans la banlieue sud de Bey-
routh.

Ces deux attaques ont ravivé les
craintes d'une extension de la guerre à
l'ensemble du Moyen-Orient, entre Is-
raël d'une part, l'Iran et les groupes qu'il

soutient au Liban, en Syrie, en Irak et au
Yémen d'autre part.

Avant la grande prière du vendredi,
le corps d'Ismaïl Haniyeh a été trans-
porté depuis une morgue jusqu'à la mos-
quée de Doha, protégée par
d'importantes forces de sécurité, où des
centaines de fidèles ont commencé à se
rassembler, portant le drapeau palesti-
nien ou le traditionnel keffieh.

Le vice-président iranien, Moham-
mad Reza Aref, et le ministre turc des
Affaires étrangères, Hakan Fidan, étaient
attendus à la cérémonie.

Ismaïl Haniyeh, 61 ans, a été tué par
un "projectile aérien", selon les médias
iraniens, dans l'une des résidences réser-
vées aux anciens combattants à Téhéran,
après avoir assisté à la cérémonie d'in-
vestiture du président iranien Massoud
Pezeshkian.

Selon l'armée israélienne toutefois, la
seule frappe menée cette nuit-là au
Moyen-Orient est celle de Beyrouth.

Le New York Times, citant cinq res-
ponsables de pays du Moyen-Orient par-
lant sous couvert d'anonymat, a affirmé
jeudi qu'Ismaïl Haniyeh avait été tué par
une bombe cachée depuis environ deux
mois dans la résidence où il séjournait,
protégée par les Gardiens de la Révolu-
tion, dans un vaste complexe situé dans
un quartier huppé du nord de Téhéran.

Le chef  du Hezbollah, Hassan Nas-
rallah, a menacé jeudi Israël d'une "ri-
poste inéluctable".

Le Hezbollah, allié du Hamas,
échange des tirs presque quotidiens avec
l'armée israélienne le long de la frontière
israélo-libanaise depuis le début de la
guerre dans la bande de Gaza.

Le Premier ministre israélien, Benja-
min Netanyahu, a affirmé jeudi qu'Israël
était à un "niveau très élevé" de prépara-
tion pour n'importe quel scénario, "tant
défensif  qu'offensif", selon son bureau.

Lors d'un entretien téléphonique
avec M. Netanyahu jeudi, le président
américain Joe Biden "a réaffirmé son en-
gagement pour la sécurité d'Israël contre
toutes les menaces de l'Iran, y compris
de groupes qui agissent par procuration
comme le Hamas, le Hezbollah et les
Houthis" du Yémen, selon la présidence
américaine.

Jeudi, des milliers de personnes en
deuil ont assisté aux funérailles offi-
cielles d'Ismaïl Haniyeh à Téhéran. Le
guide suprême iranien, l'ayatollah Ali
Khamenei, qui avait menacé Israël d'un
"châtiment sévère", a récité la prière des
morts.

Les rebelles houthis, eux aussi alliés
du Hamas, ont promis une "réponse mi-
litaire" à la "dangereuse escalade" provo-
quée selon eux par Israël.

Mercredi, des responsables iraniens
se sont réunis à Téhéran avec des repré-
sentants de groupes alliés pour coordon-
ner leur position, selon une source
proche du Hezbollah.

"Deux scénarios ont été évoqués,

une riposte simultanée de l'Iran et ses al-
liés ou une réponse échelonnée de
chaque partie", a ajouté cette source.

L'armée israélienne poursuit pendant
ce temps son offensive dans la bande de
Gaza, où Israël a promis de détruire le
Hamas, au pouvoir depuis 2007.

Des frappes aériennes ont visé la ville
de Gaza, dans le nord, où au moins qua-
tre Palestiniens, dont une fillette, ont été
tués, selon la Défense civile. Des tirs
d'artillerie ont tué une femme à Khan
Younès, dans le sud, selon des médecins.

L'armée a annoncé avoir éliminé 30
combattants dans le secteur de Rafah,
également dans le sud, et tué un cadre
du Jihad islamique, un groupe armé allié
du Hamas, dans le nord de Gaza.

L'attaque menée le 7 octobre par des
commandos du Hamas infiltrés depuis
Gaza dans le sud d'Israël a entraîné la
mort de 1.197 personnes, en majorité
des civils, selon un décompte de l'AFP
basé sur des données officielles israé-
liennes.

Sur 251 personnes alors enlevées,
111 sont toujours retenues à Gaza, dont
39 sont mortes, selon l'armée.

En riposte, Israël a lancé une offen-
sive dans la bande de Gaza qui a fait
jusqu'à présent 39.480 morts, d'après des
données du ministère de la Santé du
gouvernement de Gaza, dirigé par le
Hamas, qui ne donne pas d'indications
sur le nombre de civils et de combattants
morts.
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Démantèlement d'un réseau de passeurs de migrants algériens et syriens
La police espagnole a annoncé vendredi avoir démantelé un réseau

de passeurs qui a introduit un millier de migrants algériens et syriens
en Espagne depuis l'Algérie, avant de les emmener dans d'autres pays
d'Europe, en leur faisant payer jusqu'à 20.000 euros par personne.

Le réseau criminel est responsable de "l'entrée illégale dans notre
pays, grâce à des embarcations rapides affrétées depuis l'Algérie, de plus
de 750 migrants d'origine syrienne et de plus de 250 migrants d'origine
algérienne", a indiqué la police dans un communiqué.

L'opération, à laquelle a pris part l'agence Europol, a donné lieu à
l'arrestation de 21 personnes dans la région de Madrid, en Andalousie
(sud) où arrivaient les bateaux et dans le Pays Basque (nord) à la fron-
tière avec la France.

Le réseau logeait les migrants en Espagne avant d'organiser leur
transit vers d'autres pays européens en échange de sommes pouvant
aller jusqu'à 20.000 euros", a précisé la police.

Le groupe criminel disposait d'une branche établie dans la ville por-
tuaire d'Oran en Algérie, chargée d'organiser les envois de migrants sur
des embarcations rapides, qui étaient "surchargées" et "sans aucun ma-
tériel de sécurité", poursuit le communiqué.

Les Syriens et les Algériens arrivaient sur les côtes espagnoles "de
nuit et dans des zones difficiles d'accès, éloignées des centres urbains",
où ils étaient récupérés par des membres du groupe criminel qui les
emmenaient à Madrid.

Le réseau disposait de nombreux appartements où les migrants
"étaient entassés et logés dans des conditions insalubres", ajoute la po-
lice.

Ensuite, si les migrants voulaient rejoindre un autre pays européen,
le réseau leur fournissait des passeports et des billets pour prendre
l'avion, ou bien les acheminait par la route.

L'organisation pourrait ainsi avoir gagné 1,5 million d'euros.

“Trump fait du Trump” en rejouant la
carte des origines face à Kamala Harris
Au coude à coude dans les

sondages avec Kamala Har-
ris, Donald Trump a choqué
en attaquant la candidate dé-

mocrate sur ses origines. Tentative pour
revenir au centre de l'attention? Pour
cajoler sa base électorale? Pour les ha-
bitués, l'ancien président américain est
juste resté fidèle à lui-même.

A moins de 100 jours de l'élection
présidentielle de novembre, le retrait de
la candidature du président sortant de
81 ans, Joe Biden, retire à Donald
Trump la possibilité d'attaquer sa nou-
velle adversaire sur son âge.

Mercredi, il a accusé la candidate dé-
mocrate d'être "devenue noire" pour
des raisons électoralistes. "Elle était in-
dienne à fond et, tout d'un coup, elle a
changé et elle est devenue une personne
noire", a-t-il déclaré lors d'une rencon-
tre avec des journalistes afro-américains
à Chicago.

Un "manque de respect", selon Ka-
mala Harris, née d'un père jamaïcain et
d'une mère indienne, qui a toujours fiè-
rement mis en avant ses origines en tant
que première femme, noire et originaire
d'Asie du Sud à être élue à la vice-pré-
sidence.

Donald Trump n'en est pas à son
coup d'essai: dès les années 2010, il s'est
appuyé sur les théories du complot qui
accusaient à tort le président de
l'époque Barack Obama, dont le père
est kényan, de ne pas être né aux Etats-
Unis.

Dès les années 1970, Donald
Trump, alors promoteur immobilier,
avait été poursuivi pour discrimination
contre les personnes noires souhaitant
louer des appartements dans ses pro-
priétés. En 2017, il avait implicitement
soutenu des manifestants suprémacistes
blancs.

Pour Scott Jennings, ancien conseil-
ler de George W. Bush interrogé par
CNN, l'ancien président a mis un pied
dans le plat mercredi. Le consultant a à
peine eu le temps de se demander s'il y
mettrait le second que l'ancien prési-
dent a enfoncé le clou en relayant jeudi

une vieille photo de Kamala Harris
portant un sari.

Cette polémique intervient à un mo-
ment clé: depuis l'arrivée en fanfare de
Kamala Harris dans la campagne, "plus
personne ne parle de la tentative d'as-
sassinat" à laquelle il a survécu mi-juil-
let, note Keith Gaddie, professeur de
sciences politiques à l'université chré-
tienne du Texas.

Ce dernier voit aussi un sens au
contexte choisi par le candidat républi-
cain pour cette remarque, une conver-
sation avec trois journalistes
afro-américaines devant un public de
journalistes noirs: il a voulu jouer le rôle
du "gladiateur dans l'antre du lion"
pour sa base d'électeurs blancs alors
qu'il essaye pourtant de séduire l'électo-
rat afro-américain.

L'échange avec les journalistes a été
houleux, le candidat ayant à plusieurs
reprises accusé l'une d'elles de relayer

des "fake news", tout en attaquant avec
véhémence Kamala Harris, métisse
comme plus d'un dixième de la popula-
tion américaine.

"Il a décidé de mener une bataille
contre son opposante par proxy, en at-
taquant des journalistes afro-améri-
caines", ajoute Keith Gaddie.

Pour Bill Kristol, ancien chef  de ca-
binet du vice-président républicain Dan
Quayle (1989-1993), le but était aussi de
raviver les critiques sur "l'authenticité"
de Kamala Harris, déjà utilisées pour la
campagne présidentielle de 2020.

"Trump n'a aucun sens de ce qu'est
la décence. Ce serait bien que cela soit
disqualifiant", a-t-il écrit dans une
newsletter pour le site The Bulwark.
"Mais la décence ne prévaut pas tou-
jours dans notre monde (...) L'indé-
cence doit être exposée au grand jour
et dénoncée."

Les analystes sont partagés sur l'ef-

ficacité de la stratégie de Donald
Trump.

Cet attachement à utiliser les ori-
gines de ses adversaires "a fait de lui
l'incarnation du conservatisme popu-
liste en 2011 et ses attaques contre les
Mexicains et les musulmans ont joué un
rôle décisif  dans sa victoire en 2016",
rappelle Donald Nieman, professeur à
l'université de Binghamton.

"Cela attise la passion de sa base et
c'est important. Mais cela rebute aussi
beaucoup d’électeurs indécis, clés pour
remporter les élections de nos jours",
ajoute-t-il.

Pour le chercheur Nicholas Creel, de
l'université publique de Géorgie,
"Trump a fait du Trump" et cette sortie
n'est selon lui pas "une stratégie digne
d'un grand-maître des échecs" mais
bien "un commentaire sans aucun
égard de la part d'un vieil homme au ra-
cisme latent".
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L’inversion de la courbe du chômage
n’est pas pour demain, les récents
chiffres publiés par le Haut-Commis-
sariat au plan (HCP) ne laissant entre-

voir aucune éclaircie sur le marché du travail.
D’après ces données, la situation sur le marché

du travail a continué de se dégrader au deuxième
trimestre 2024, signant ainsi le pari perdu du gou-
vernement sur le chômage. 

En effet, après avoir atteint 13,7% au premier
trimestre 2024 contre 12,9% un an auparavant, le
taux de chômage s’est accru de 0,7 point entre le
deuxième trimestre de 2023 et celui de 2024.  En
glissement annuel, c’est la deuxième hausse trimes-
trielle  consécutive de l’année encours. 

« Il est passé de 12,4% à 13,1% au deuxième
trimestre 2024 au niveau national (+0,7 point), de
16,3 % à 16,7% en milieu urbain (+0,4 point) et
de 5,7% à 6,7% en milieu rural (+1 point) », in-
dique le HCP dans sa note d’information relative
à la situation du marché du travail au deuxième tri-
mestre.

L’évolution du taux de chômage n’augure au-
cune lueur d'espoir pour les jeunes âgés de 15 à 24
ans qui ont encore été frappés de plein fouet et
continuent d’enregistrer des taux de chômage éle-
vés (36,1%).

Selon les experts de l’organisme chargé de la
production, de l'analyse et de la publication des
statistiques officielles au Maroc,  le taux de chô-
mage a connu une hausse de 2,5 points parmi les
jeunes âgés de 15 à 24 ans, passant de 33,6% à
36,1%, de 1,6 point parmi les personnes âgées de
25 à 34 ans, de 19,8% à 21,4%, de 0,1 point parmi
celles âgées de 35 à 44 ans, de 7,2% à 7,3%, et de
0,1 point pour les personnes âgées de 45 ans et
plus, de 3,6% à 3,7%.

La situation reste tout aussi préoccupante du côté
des diplômés (19,4%) et des femmes (17,7%), comme en
témoignent les données relatives à ces deux catégories.

Les données recueillies montrent que le taux
de chômage des diplômés a enregistré une hausse
de 0,2 point, passant de 19,2% à 19,4%, constate
le Haut-Commissariat précisant que « cette hausse
est plus prononcée parmi les détenteurs de di-
plômes de l'enseignement secondaire qualifiant
(+3,2 points), passant ainsi à un taux de 26,1%) ».

Il ressort globalement de la note du HCP que
le nombre de chômeurs a augmenté de 90.000
personnes entre le deuxième  trimestre de l’année
2023 et celui de 2024, passant de 1.543.000 à
1.633.000 chômeurs, ce qui correspond à une aug-
mentation de 6%. 

Comme l’explique l’institution dirigée par
Ahmed Lahlimi Alami dans sa note, « cette hausse
est le résultat d’une augmentation de 48.000 chô-
meurs en milieu urbain et de 42.000 en milieu rural ».

Un tableau sombre à bien des niveaux

Il est à noter que le volume des actifs occupés

en situation de sous-emploi est passé, entre le
deuxième  trimestre de 2023 et celui de 2024, de
983.000 à 1.042.000 personnes au niveau national,
de 549.000 à 552.000 personnes en milieu urbain
et de 434.000 à 490.000 en milieu rural. 

Après analyse, il ressort ainsi que « le taux de
sous-emploi est passé de 9% à 9,6% au niveau na-
tional, de 8,4% à 8,3% en milieu urbain et de 9,9%
à 11,6% en milieu rural », a fait savoir le HCP.

Aussi, le volume de la population active oc-
cupée en situation de sous-emploi en termes de
nombre d’heures travaillées est passé de 465.000
à 583.000 personnes au niveau national, le taux
correspondant s’est ainsi accru de 4,2% à 5,4%. 

Quant à la population active occupée en si-
tuation de sous-emploi en termes d’insuffisance
du revenu ou d’inadéquation entre formation et
emploi exercé, la note du Haut-Commissariat in-
dique qu’elle est passée de 518.000 à 459.000 per-
sonnes au niveau national. Le taux correspondant
est passé de 4,7% à 4,2%.

Il ressort, par ailleurs, des mêmes chiffres
qu’entre le  deuxième  trimestre de 2023 et celui
de 2024, le taux d’activité a reculé de 0,6 point,
passant de 44,8% à 44,2%, suite à l’accroissement
de la population en âge d’activité (15 ans ou plus)
de 1,4%, entre les deux périodes, et à une légère
augmentation de la population active (+0,1%). 

Ainsi, fait remarquer l’organisme public, «le
taux a aussi baissé de 1,2 point en milieu rural, pas-
sant de 49,2% à 48% et de 0,3 point en milieu ur-
bain, passant de 42,6% à 42,3%. 

Le taux d’emploi a, de son côté, reculé de 0,9
point, passant de 39,3% à 38,4%, au niveau natio-
nal. Il a baissé de 1,6 point en milieu rural, de
46,4% à 44,8%, et de 0,4  point en milieu urbain,
de 35,7% à 35,3%. Il a également baissé parmi les
hommes, de 62,2% à 61,0% (-1,2 point) et parmi
les femmes, de 17% à 16,5% (-0,5 point).

Alain Bouithy

A 13,1%, le chômage poursuit 
sa hausse au deuxième trimestre

Trésor : Les levées
brutes se replient de
51,1% au S1-2024

Les levées brutes du Trésor ont atteint
88,1 milliards de dirhams (MMDH) au
terme du premier semestre de 2024, en

repli de 51,1%, en glissement annuel, selon la
Direction des études et des prévisions finan-
cières (DEPF). 

Cette baisse a concerné le volume souscrit
des maturités courtes (-93,2% à 4,3 MMDH, re-
présentant 4,9% des levées après 35,2% un an
auparavant) et celui des maturités moyennes (-
49,8% à 36,4 MMDH, soit 41,3% des levées
après 40,2% l’année précédente), précise la
DEPF dans sa récente note de conjoncture.

En revanche, le volume levé en maturités
longues s’est accru de 7,2% pour atteindre 47,4
MMDH, canalisant ainsi 53,8% des levées
contre 24,5% un an auparavant, fait savoir la
même source. De leur côté, les remboursements
du Trésor ont reculé, en glissement annuel, de
61,1% pour s’établir à 54,6 MMDH à fin juin
2024, rapporte la MAP. 

Compte tenu de ces évolutions, les levées
nettes du Trésor ont baissé, par rapport à fin
juin 2023, de 15,9% pour se situer à 33,5
MMDH.

Eu égard à ces évolutions, l’encours des
bons du Trésor émis par adjudication s’est établi
à 732,9 MMDH à fin juin 2024, en hausse de
1,4% par rapport à fin mars 2024 et de 4,8%
par rapport à fin décembre 2023. 

La structure de cet encours reste pré-domi-
née par les maturités longues dont la part s’est
accrue de 1,6 point pour se situer à 64,6% après
63% à fin décembre 2023, surclassant les ma-
turités moyennes dont la part a quasiment
stagné à 32,3%. 

Quant à la part des maturités courtes, qui de-
meure faible, elle s’est repliée de 1,6 point à 3,1%.

S’agissant du volume des soumissions sur
le marché des adjudications au cours du
deuxième trimestre 2024, il a reculé par rapport
au premier trimestre 2024 de 47,8% pour s’éta-
blir à 51,9 MMDH. 

Le volume soumissionné a été orienté es-
sentiellement vers les maturités moyennes à
hauteur de 58,4% après 43,9% le trimestre pré-
cédent, devançant les maturités longues (21%
après 44,5% au T1-2024) et les maturités
courtes (20,5% après 11,6% au T1-2024).

Au terme du premier semestre 2024, le vo-
lume des soumissions a reculé, par rapport à fin
juin 2023, de 57,1% pour s’établir à 151,2
MMDH. La baisse a concerné particulièrement
le volume soumissionné des maturités courtes
qui s’est replié de 90% à 22,1 MMDH, soit
14,6% du volume des soumissions après 62,8%
l’année précédente. 

Ce repli a été également enregistré au niveau
du volume soumissionné des maturités
moyennes qui a reculé de 25,7% à 74 MMDH,
canalisant 48,9% du volume des soumissions
après 28,2% l’année dernière. 

En revanche, le volume soumissionné des
maturités longues s’est raffermi de 74,1% pour
atteindre 55,1 MMDH, représentant 36,5% du
volume des soumissions contre 9% un an au-
paravant.

“Le pari perdu du
gouvernement sur
le chômage 
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La dette financière des entreprises
non financières (ENF) a marqué
une forte décélération à 0,2% en
2023, s'établissant autour de 905,6

milliards de dirhams (MMDH), ressort-il du
11e rapport annuel sur la stabilité finan-
cière, publié par Bank Al-Maghrib, l'Auto-
rité de contrôle des assurances et de la
prévoyance sociale (ACAPS) et l'Autorité
marocaine du marché des capitaux
(AMMC). 

Cette décélération recouvre une baisse
de l'endettement des entreprises relevant du
secteur privé, indique ce rapport, précisant
que le ratio de la dette financière globale des
ENF par rapport au produit intérieur brut
(PIB) a reculé à 61,9% en 2023.

D'après la même source, la dette finan-
cière des entreprises privées, représentant
les deux tiers de l'endettement global des
ENF, s'est repliée de 1,7% à près de 592
MMDH. Cette baisse a concerné l'ensem-
ble des composantes de la dette, aussi bien
domestique, qu'elle soit bancaire (-0,4%) ou
obligataire (-8,6%), qu'extérieure (-18,8%).
La dette bancaire reste leur principale
source de financement (90,8%), rapporte la
MAP.

Le rapport fait aussi savoir que les en-
treprises publiques ont davantage eu re-

cours à l'endettement auprès du secteur fi-
nancier marocain, sous forme d'emprunt
bancaire (+29,4%) et d'émissions obliga-
taires (+8,8%), renforçant leurs parts res-
pectives à 25% et 19% de l'endettement
total, et ce au détriment de l'endettement
extérieur qui s'est contracté de plus de 5%.
L'encours de la dette de ces entreprises a
augmenté de 4% à près de 314 MMDH, re-
présentant environ 21,5% du PIB.

La composante extérieure de l'endette-
ment des ENF, représentant 22% de leur
dette financière totale, a baissé de 7% à
196,7 MMDH, soit 13,4% du PIB.

Pour sa part, la décélération de la dette
obligataire s'accentue avec une hausse limi-
tée à 1,6% contre 2,4% en 2022 et 7,9% en
2021, en lien avec les conditions de taux
jugés élevés par les opérateurs. Les prêts
bancaires aux ENF, représentant 68% de
leur endettement financier total, ont connu
un ralentissement de 2,5% à 614,3 MMDH.

En ce qui concerne la composition de
la dette bancaire globale (banques et socié-
tés de financement), les crédits bancaires
destinés au financement des besoins de tré-
sorerie des ENF ont diminué de 0,9%,
constituant 42,4% de cette dette.

Parallèlement, le rapport fait état d'une
chute des financements pour la promotion

immobilière de 4,3% en 2023. En revanche,
la reprise des crédits à l'équipement, amor-
cée en 2022, s’est poursuivie avec une nou-
velle hausse de 11,3%, ce qui a entraîné une
augmentation de leur part à 37,5% de la
dette bancaire globale.

Pour ce qui est des crédits accordés par
les sociétés de financement entre 2022 et
2023, ils ont globalement progressé de
2,8% à 62,2 MMDH. 

Le crédit-bail a affiché une hausse de
3,8% à 57,3 MMDH et le cautionnement
de 17,1% à 1,2 MMDH. A l'inverse, l'affac-
turage a diminué de 13,9% à 3,4 MMDH.
Ces variations reflètent une expansion
continue et une demande croissante de fi-
nancement, malgré des fluctuations dans
certaines catégories de crédit. Le crédit-bail
et l’affacturage représentent respectivement
9,3% et 0,6% de la dette bancaire globale. 
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Les recettes touristiques ont affiché
une hausse de 1,6% à fin mai 2024,
et ce après une baisse de 4,2% au

premier trimestre de l'année en cours, selon
la Direction des études et des prévisions fi-
nancières (DEPF). 

"Les recettes touristiques se sont amé-
liorées de 10,9% au cours des deux pre-
miers mois du deuxième trimestre de 2024,
portant leur croissance à 1,6% à fin mai
2024, après un recul de 4,2% au premier tri-
mestre de 2024", indique la DEPF dans sa
récente note de conjoncture.

Par ailleurs, le nombre de nuitées réali-

sées dans les établissements d’hébergement
classés s’est raffermi de 15% durant les
deux premiers mois du deuxième trimestre
de 2024, après une hausse de 2,9% au cours
du premier trimestre de 2024, ajoute la
même source. 

Concernant le volume de ces nuitées,
il s’est accru de 8,3% au terme des cinq
premiers mois de 2024, porté par le ren-
forcement des nuitées des non-résidents
de 13%. Ainsi, le flux des arrivées à la des-
tination "Maroc" a dépassé les 7,4 mil-
lions d’arrivées au terme du premier
semestre de 2024, en consolidation de

13,9%, rapporte la MAP. 
Cette performance s’explique par le

renforcement des arrivées des touristes
étrangers (+16,3%) qui représentaient une
part de 54,2% du total des arrivées. Concer-
nant le nombre des arrivées des Marocains
résidant à l'étranger (MRE), il s’est renforcé
de 11,2%, à fin juin 2024, avec une part du
total des arrivées de 45,8%.

En effet, plus de 4,1 millions d’arrivées
ont été accueillies aux postes frontières du
Maroc au T2-2024, en consolidation de
14,8%, après une hausse de 12,8% au T1-
2024. Ce résultat fait suite à la performance

des arrivées des touristes étrangers de
+17,1% et de celles des MRE de +12,3%,
après +15,4% et +9,8% respectivement à
fin mars 2024.

Après la croissance exceptionnelle de
55,8% enregistrée au premier trimestre de
2023, la valeur ajoutée du secteur du tou-
risme s’est améliorée de 1,9% au titre du
premier trimestre de 2024. 

Cette croissance se serait accélérée au
deuxième trimestre de 2024, comme en té-
moignent les performances de l’ensemble
des indicateurs du secteur au cours de ce
trimestre.

     
     

    
      

       
       

        
        

    
       

       
         

         
      

      
         

       
         

          
       

         

      
          

         
      

 
       

       
        

         
          
        

           
            

         
    

       
        

       

      
       
        

      
       

    
         
        

       
       

        
       
   

    
        

       
          

      

         

       
         

      
       
        

         
         

          
          

       
       

      
       

        
       

     
      

      
        

      
     

      
         

         
       

         
         

      
     

          
           
      

         
        

          
          

         
        

       
 

L'activité dans l'industrie aurait enregistré, en juin dernier, une
baisse par rapport au mois précédent, selon Bank Al-Maghrib
(BAM).

La production aurait reculé et le taux d'utilisation des capacités
(TUC) se serait replié de 3 points à 75%, indique BAM dans une
note sur son enquête mensuelle de conjoncture dans l'industrie.

Le recul de la production aurait concerné principalement la
"mécanique et métallurgie" et le "textile et cuir", fait savoir la
même source, ajoutant que la production aurait stagné dans
"l'agroalimentaire" et dans la "chimie et parachimie" et progressé
dans "l'électrique et électronique".

Pour ce qui est des ventes, elles auraient enregistré une hausse,
reflétant leur accroissement dans toutes les branches à l'exception

de "l'agroalimentaire" et du "textile et cuir" où elles auraient plutôt
reculé. 

Par destination, les ventes locales auraient reculé, alors que
les expéditions à l'étranger aurait augmenté. Les commandes au-
raient enregistré une hausse dans toutes les branches hormis
"l'agro-alimentaire" où elles auraient plutôt diminué. Les carnets
de commandes se seraient, pour leur part, situés à un niveau in-
férieur à la normale dans l'ensemble des branches à l'exception
du "textile et cuir" où leur niveau aurait été normal et de "l'élec-
trique et électronique" où il aurait été supérieur à la normale.

Pour les trois prochains mois, les industriels anticipent une
hausse de la production et des ventes dans toutes les branches
d'activité.

Entreprises non financières : Une dette 
financière de 905,6 MMDH en 2023 

Les recettes touristiques en hausse de 1,6% à fin mai

Industrie : L'activité recule en juin 2024
Economie
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― Rien n’est meilleur avant la
soupe, déclara Boche, avec un claque-
ment de langue. Ça vaut mieux qu’un
coup de pied au derrière.

Maman Coupeau s’était placée en
face de la porte, pour voir le nez des
Lorilleux. Elle tirait Gervaise par la
jupe, elle l’emmena dans la pièce du
fond. Et, toutes deux penchées au-des-
sus du potage, elles causèrent vive-
ment, à voix basse.

― Hein ? quel pif  ! dit la vieille
femme. Vous n’avez pas pu les voir,
vous. Mais moi, je les guettais... Quand
elle a aperçu la table, tenez ! sa figure
s’est tortillée comme ça, les coins de sa
bouche sont montés toucher ses yeux;
et lui, ça l’a étranglé, il s’est mis à tous-
ser... Maintenant, regardez-les, là-bas;
ils n’ont plus de salive, ils se mangent
les lèvres. 

― Ça fait de la peine, des gens ja-
loux à ce point, murmura Gervaise.
Vrai, les Lorilleux avaient une drôle de
tête. Personne, bien sûr, n’aime à être
écrasé; dans les familles surtout, quand
les uns réussissent, les autres ragent,
c’est naturel. Seulement, on se
contient, n’est-ce pas ? on ne se donne
pas en spectacle. Eh bien ! les Lorilleux
ne pouvaient pas se contenir. C’était
plus fort qu’eux, ils louchaient, ils
avaient le bec de travers. Enfin, ça se
voyait si clairement, que les autres in-
vités les regardaient et leur deman-
daient s’ils n’étaient pas indisposés.
Jamais ils n’avaleraient la table avec ses
quatorze couverts, son linge blanc, ses
morceaux de pain coupés à l’avance.
On se serait cru dans un restaurant des
boulevards. Madame Lorilleux fit le
tour, baissa le nez pour ne pas voir les
fleurs; et, sournoisement, elle tâta la
grande nappe, tourmentée par l’idée
qu’elle devait être neuve.

― Nous y sommes ! cria Gervaise,
en reparaissant, souriante, les bras nus,
ses petits cheveux blonds envolés sur
les tempes.

Les invités piétinaient autour de la
table. Tous avaient faim, bâillaient lé-
gèrement, l’air embêté.

― Si le patron arrivait, reprit la
blanchisseuse, nous pourrions com-
mencer.

― Ah bien ! dit madame Lorilleux,
la soupe a le temps de refroidir... Cou-
peau oublie toujours. Il ne fallait pas le
laisser filer.

Il était déjà six heures et demie.
Tout brûlait, maintenant; l’oie serait
trop cuite. Alors, Gervaise, désolée,
parla d’envoyer quelqu’un dans le
quartier voir, chez les marchands de
vin, si l’on n’apercevait pas Coupeau.
Puis, comme Goujet s’offrait, elle vou-
lut aller avec lui; Virginie, inquiète de
son mari, les accompagna. Tous les
trois, en cheveux, barraient le trottoir.
Le forgeron, qui avait sa redingote, te-
nait Gervaise à son bras gauche et Vir-
ginie à son bras droit : il faisait le
panier à deux anses, disait-il; et le mot
leur parut si drôle, qu’ils s’arrêtèrent,
les jambes cassées par le rire. Ils se re-

gardèrent dans la glace du charcutier,
ils rirent plus fort. A Goujet tout noir,
les deux femmes semblaient deux co-
cottes mouchetées, la couturière avec
sa toilette de mousseline semée de
bouquets roses, la blanchisseuse en
robe de percale blanche à pois bleus,
les poignets nus, une petite cravate de
soie grise nouée au cou. Le monde se
retournait pour les voir passer, si gais,
si frais, endimanchés un jour de se-
maine, bousculant la foule qui encom-
brait la rue des Poissonniers, dans la
tiède soirée de juin. Mais il ne s’agissait
pas de rigoler. Ils allaient droit à la
porte de chaque marchand de vin, al-
longeaient la tête, cherchaient devant
le comptoir. Est-ce que cet animal de
Coupeau était parti boire la goutte à
l’Arc-de-Triomphe? Déjà ils avaient
battu tout le haut de la rue, regardant
aux bons endroits : à la Petite-Cive, re-
nommée pour les prunes; chez la mère
Baquet, qui vendait du vin d’Orléans à
huit sous; au Papillon, le rendez-vous
des cochers, des gens difficiles. Pas de
Coupeau. Alors, comme ils descen-
daient vers le boulevard, Gervaise, en
passant devant François, le mastroquet
du coin, poussa un léger cri.

― Quoi donc ? demanda Goujet.
La blanchisseuse ne riait plus. Elle

était très blanche, et si émotionnée,
qu’elle avait failli tomber. Virginie
comprit tout d’un coup, en voyant
chez François, assis à une table, Lantier
qui dînait tranquillement. Les deux

femmes entraînèrent le forgeron.
― Le pied m’a tourné, dit Gervaise,

quand elle put parler.
Enfin, au bas de la rue, ils décou-

vrirent Coupeau et Poisson dans l’As-
sommoir du père Colombe. Ils se
tenaient debout, au milieu d’un tas
d’hommes; Coupeau, en blouse grise,
criait, avec des gestes furieux et des
coups de poing sur le comptoir; Pois-
son, qui n’était pas de service ce jour-
là, serré dans un vieux paletot marron,
l’écoutait, la mine terne et silencieuse,
hérissant son impériale et ses mous-
taches rouges. Goujet laissa les
femmes au bord du trottoir, vint
poser la main sur l’épaule du zingueur.
Mais quand ce dernier aperçut Ger-
vaise et Virginie dehors, il se fâcha.
Qui est-ce qui lui avait fichu des fe-
melles de cette espèce ? Voilà que les
jupons le relançaient maintenant ! Eh
bien! il ne bougerait pas, elles pou-
vaient manger leur saloperie de dîner
toutes seules. Pour l’apaiser, il fallut
que Goujet acceptât une tournée de
quelque chose; encore mit-il de la mé-
chanceté à traîner cinq grandes mi-
nutes devant le comptoir. Lorsqu’il
sortit enfin, il dit à sa femme :

― Ça ne me va pas... Je reste où j’ai
affaire, entends-tu !

Elle ne répondit rien. Elle était
toute tremblante. Elle avait dû causer
de Lantier avec Virginie, car celle-ci
poussa son mari et Goujet, en leur
criant de marcher les premiers. Les

deux femmes se mirent ensuite aux
côtés du zingueur, pour l’occuper et
l’empêcher de voir. Il était à peine al-
lumé, plutôt étourdi d’avoir gueulé que
d’avoir bu. Par taquinerie, comme elles
semblaient vouloir suivre le trottoir de
gauche, il les bouscula, il passa sur le
trottoir de droite. Elles coururent, ef-
frayées, et tâchèrent de masquer la
porte de François. Mais Coupeau de-
vait savoir que Lantier était là. Ger-
vaise demeura stupide, en l’entendant
grogner :

― Oui, n’est-ce pas ! ma biche, il y
a là un cadet de notre connaissance.
Faut pas me prendre pour un jobard...
Que je te pince à te balader encore,
avec tes yeux en coulisse !

Et il lâcha des mots crus. Ce n’était
pas lui qu’elle cherchait, les coudes à
l’air, la margoulette enfarinée; c’était
son ancien marlou. Puis, brusquement,
il fut pris d’une rage folle contre Lan-
tier. Ah ! le brigand, ah ! la crapule ! Il
fallait que l’un des deux restât sur le
trottoir, vidé comme un lapin. Cepen-
dant, Lantier paraissait ne pas com-
prendre, mangeait lentement du veau
à l’oseille. On commençait à s’attrou-
per. Virginie emmena enfin Coupeau,
qui se calma subitement, dès qu’il eut
tourné le coin de la rue. N’importe, on
revint à la boutique moins gaiement
qu’on n’en était sorti.

Autour de la table, les invités atten-
daient avec des mines longues. Le zin-
gueur donna des poignées de main, en
se dandinant devant les dames. Ger-
vaise, un peu oppressée, parlait à demi-
voix, faisait placer le monde. Mais,
brusquement, elle s’aperçut que, ma-
dame Goujet n’étant pas venue, une
place allait rester vide, la place à côté
de madame Lorilleux.

― Nous sommes treize ! dit-elle,
très émue, voyant là une nouvelle
preuve du malheur dont elle se sentait
menacée depuis quelque temps.

Les dames, déjà assises, se levèrent
d’un air inquiet et fâché. Madame Pu-
tois offrit de se retirer, parce que, selon
elle, il ne fallait pas jouer avec ça; d’ail-
leurs, elle ne toucherait à rien, les mor-
ceaux ne lui profiteraient pas. Quant à
Boche, il ricanait : il aimait mieux être
treize que quatorze; les parts seraient
plus grosses, voilà tout.

― Attendez ! reprit Gervaise. Ça va
s’arranger.

Et, sortant sur le trottoir, elle ap-
pela le père Bru qui traversait juste-
ment la chaussée. Le vieil ouvrier
entra, courbé, roidi, la face muette.

― Asseyez-vous là, mon brave
homme, dit la blanchisseuse. Vous
voulez bien manger avec nous, n’est-
ce pas ? Il hocha simplement la tête. Il
voulait bien, ça lui était égal.

― Hein ! autant lui qu’un autre,
continua-t-elle, baissant la voix. Il ne
mange pas souvent à sa faim. Au
moins, il se régalera encore une fois...
Nous n’aurons pas de remords à nous
emplir, maintenant.

(A suivre)
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Grognon, increvable physique-
ment et blindé mentalement,
Andy Murray a su se construire
un joli palmarès jusqu'à sa re-

traite jeudi, et se faire une place dans l'his-
toire du tennis à l'ère des trois géants
Federer, Nadal et Djokovic.

Alors que Roger Federer, Rafael Nadal
et Novak Djokovic écumaient le circuit,
remportant quarante des quarante-sept
tournois du Grand Chelem joués depuis
l'arrivée de Murray sur le circuit en 2005

jusqu'à son dernier grand titre fin 2016, le
Britannique a transformé un temps le Big 3
en Big 4.

Durant ses années fastes, Murray a rem-
porté trois titres du Grand Chelem (US
Open 2012, Wimbledon 2013 et 2016), un
Masters de fin d'année (2016), quatorze
tournois estampillés Masters 1000. De quoi
terminer l'année N.1 en 2016.

En outre, il a remporté la Coupe Davis
(2015), ainsi que deux médailles d'or olym-
piques en simple (2012 et 2016) alors que
Nadal a été champion olympique une fois
(2008), contrairement à Federer et Djoko-
vic. Alors le 16 mai 2019 à Buckingham, le
prince Charles l'a élevé au rang de chevalier,
un honneur qui n'avait été accordé qu'à un
seul autre joueur de tennis, Norman
Brooks, en 1939.

Longtemps, Murray a été étiqueté
"loser". Mais en un an, il s'est libéré de la
pression qui étouffait son talent: entre août
2012 et juillet 2013, il a enchaîné des titres
aux JO de Londres, à l'US Open et à Wim-
bledon. S'il a mis fin à l'interminable attente
des Britanniques d'un successeur à Fred
Perry, dernier vainqueur national de Wim-
bledon en 1936 et en Grand Chelem à l'US
Open 1936, il n'a cependant pas réussi à
poursuivre sur son élan.

Né le 15 mai 1987 à Glasgow (Ecosse),
Andrew Barron Murray a grandi dans la pe-
tite ville de Dunblane au sein d'une famille
de sportifs. Sa mère Judy, ancienne joueuse
de tennis, lui a fait faire ses premiers pas de
joueur, "sans jamais le forcer" selon son
frère Jamie, joueur de double. Adolescent,
Andy a poursuivi sa formation à Barcelone.

Son enfance a été marquée par une ter-
rible tragédie. En 1996, un forcené a abattu

seize enfants et un professeur dans l'école
primaire de Dunblane. Murray, alors âgé de
huit ans, se trouvait dans l'établissement au
moment du drame et en est resté trauma-
tisé. Il n'évoquera publiquement le sujet
qu'en 2013 dans un documentaire sur sa vie
diffusé par la BBC. "On ne peut pas imagi-
ner à quel point ce genre de choses est dur.
Je suis content de faire quelque chose dont
Dunblane puisse être fier", dira le cham-
pion, en maîtrisant difficilement son émo-
tion. Timide face à la presse, le visage
toujours fermé, le jeune joueur a souvent
distillé un discours sans fantaisie. Et
lorsqu'il se risquait à l'humour, c'était la
gaffe. Comme en 2006, avant le Mondial de
football, quand il avait lancé qu'il soutien-
drait "tous les adversaires de l'Angleterre".

"Nous haïssons Murray", avait alors at-
taqué un tabloïd, mettant en doute son pa-
triotisme britannique. C'était pourtant bien
avant qu'il ne se déclare en faveur de l'indé-
pendance écossaise au référendum de 2014
dans un message sur les réseaux sociaux qui
fit encore couler beaucoup d'encre. Mais
tout est oublié depuis la victoire en Coupe
Davis, la première de la Grande-Bretagne
depuis 1936, qu'il a gagnée presque à lui
seul. Victime d'incessantes douleurs de
hanche, il a annoncé en janvier 2019 qu'il
jouait vraisemblablement sa dernière saison.
Mais une seconde intervention chirurgicale,
survenue quelques jours plus tard pour
poser une prothèse métallique, l'a relancé.

Retombé au 503e rang mondial, c'est
alors sa volonté implacable qui lui a permis
de remonter dans le Top 50 en juin 2022 et
de se hisser jusqu'au 36e rang en août 2023.

Il n'a plus gagné que deux tournois
(Dubaï 2017 et Anvers 2019), mais avec son

jeu défensif  et accrocheur, chacune de ses
apparitions a été la promesse d'une bataille
spectaculaire et sans merci.

Il a notamment enflammé l'Open
d'Australie 2023 où il avait enchaîné en trois
jours deux matchs de cinq sets pour un total
de 10 heures et 34 minutes. Le deuxième
tour en particulier, contre Thanasi Kokki-
nakis, avait débuté le jeudi soir, avait duré
5h45 et s'était conclu le vendredi à 4h06 du
matin par la victoire du guerrier écossais.

"Oui... j'ai un gros coeur", avait-il sobre-
ment commenté.

Andy Murray

Le valeureux chevalier au pays des géants 

Durant ses années
fastes, Murray 
a remporté trois 
titres du Grand 
Chelem, un Masters
de fin d'année, 
quatorze tournois
estampillés 
Masters 1000 

“
Alors que Federer,
Nadal et Djokovic
écumaient le circuit,
depuis l'arrivée 
de Murray, 
le Britannique a
transformé un temps
le Big 3 en Big 4

“
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La Fédération internationale de football
(Fifa), en conflit avec le syndicat des
joueurs et l'association des ligues à

propos de son calendrier trop chargé invite
les deux instances au dialogue jeudi, à travers
une déclaration.

"La Fifa a réitéré aujourd'hui (jeudi) son
invitation à rencontrer l'Association des
ligues mondiales et la Fifpro pour discuter du
calendrier, n'ayant reçu aucune réponse à une
lettre du 10 mai 2024", a expliqué un de ses
porte-parole.

Le 23 juillet, le syndicat des joueurs et
l'association des ligues avaient fait part de leur
intention de saisir la Commission euro-
péenne pour une requête contre la Fifa et son
calendrier jugé trop chargé.

Les deux entités reprochent notamment
à l'instance mondiale de ne pas les inclure
dans son processus de décision.

Ce que la Fifa conteste dans son commu-
niqué jeudi: "Il existe une voie plus produc-
tive pour le football que la menace d'une
action en justice et l'offre d'engager un dia-
logue reste sur la table", écrit-elle.

Au coeur de ce conflit, le futur Mondial
des clubs à 32 équipes, nouvelle compétition
organisée à l'été 2025 aux Etats-Unis, qui,
ajoutée à celles déjà existantes, rend "un ca-

lendrier international au-delà de la saturation,
(...), "devenu intenable pour les ligues natio-
nales et dangereux pour la santé des joueurs",
estime la Fifpro Europe et l'association des
ligues.

A cette menace de plainte, la Fifa avait
déjà réagi sur le réseau social X, affirmant que
"le calendrier avait été approuvé à l'unani-
mité" lors d'un conseil où siégeaient des re-
présentants du football européen.

Elle avait également brandi en étendard

une étude du CIES (Centre international
d'études du sport) expliquant que "les clubs
ne disputent pas plus de matches par saison,
ce qui va à l'encontre de la croyance d'un ca-
lendrier (...) de plus en plus chargé".

De 2012 à 2024, "le nombre moyen de
rencontres par club et par saison est resté sta-
ble juste au-dessus de 40. Seulement 5% des
équipes disputent en moyenne plus de 60
matches par saison (matches amicaux non-
inclus", précisait cette étude indépendante.

La Fifa invite syndicat des joueurs et
ligues au dialogue à propos du calendrier

Le Comité directeur de la Fédéra-
tion Royale marocaine de football
(FRMF) a tenu une réunion, jeudi,
consacrée notamment à l’adoption

de la version finale proposée du règlement
d’octroi des licences aux clubs et des amen-
dements proposés par la commission mixte

relatifs au Code disciplinaire et au règle-
ment des compétitions.

Lors de cette réunion, tenue au siège de
la FRMF, le Comité directeur a décidé que
le dépôt des contrats sportifs soit accompli
sur la plateforme numérique dédiée à cet
effet, dans les quinze jours qui suivent la

date de signature légalisée du contrat.
De même, la feuille de match numé-

rique (FMN) a été adoptée et il a été
convenu de la généraliser dès la saison
2024-2025 au niveau de la Ligue nationale
de football amateur (LNFA), la Ligue na-
tionale de football féminin (LNFF) et la
Ligue nationale de football diversifié
(LNFD).

Concernant la Coupe du Trône, il a été
décidé de programmer, avant fin décembre
de chaque saison sportive, les matchs de
qualification réservés aux Ligues régionales
et à la Ligue nationale de football amateur
(LNFA).

Intervenant lors de cette session, tenue
suite à la réunion du 25 juillet dernier, le
président de la FRMF, Fouzi Lekjaa, a ap-
pelé tous les intervenants dans la sphère
footballistique à adhérer au projet de la can-
didature à la Coupe du Monde FIFA-2030,
qui connaîtra la réalisation d’infrastructures
sportives dont les terrains d'entraînement,
ainsi que routières et hôtelières.

Il a rappelé, dans ce sens, le dépôt par
le Maroc, lundi dernier à Paris, du dossier
officiel de la candidature au Mondial-
2030, conjointement avec l’Espagne et le
Portugal.

Réunion du Comité directeur de la FRMF

Licences, code disciplinaire et règlement
des compétitions à l’ordre du jour

Yasmine Zouhir
signe au FC Betis

La jeune internationale marocaine
Yasmine Zouhir rejoindra la saison pro-
chaine le championnat espagnol féminin
(Liga F), après avoir signé un contrat avec
le club de FC Betis.

L'attaquante internationale marocaine
(19 ans) a signé mercredi un contrat de
deux ans avec l'équipe sévillane en pro-
venance de l'AC Rome, indique le club
espagnol dans un communiqué.

Née le 16 juillet 2005 à Saint-Priest-
en-Jarez en France, Yasmine Zouhir a
porté le brassard de capitaine de la sélec-
tion marocaine dans les catégories de
jeunes.

La jeune internationale marocaine,
qui avait joué auparavant à Saint-Étienne,
compte quatre sélections avec l'équipe
nationale.

AGO du HUSA
L'Assemblée générale ordinaire

(AGO) du Hassania d'Agadir (HUSA) au
titre de la saison sportive 2023/2024, se
tiendra le 13 août.

L’ordre du jour de cette AGO com-
prend notamment la présentation et l'exa-
men des rapports moral et financier ainsi
que du rapport du commissaire aux
comptes, a annoncé le club gadiri dans un
communiqué.

L’AGO examinera également le bud-
get prévisionnel du club pour la prochaine
saison sportive outre la liste des candidats
à l'adhésion sur décision du bureau direc-
teur du Hassania d’Agadir.

Championnat 
national des échecs

Les joueurs Noureddine Mesla,
chez les hommes et Ahlam Makhlouf,
côté dames, ont remporté le champion-
nat national individuel des échecs, or-
ganisé dernièrement à Dayet Roumi,
près de Khémisset.

Noureddine Mesla du club Menara
Echecs de Marrakech a devancé Chafik
El Idrissi du Raja Agadir et Kamal
Daoudi de Widad Tifelt, lors de cette
compétition organisée par la Fédéra-
tion Rroyale marocaine des échecs.

Chez les dames, Ahlam Makhlouf,
du club Menara Echecs de Marrakech,
est montée sur la plus haute marche du
podium, tandis que la deuxième place
est revenue à Salima Akli du Hassania
Guercif. La troisième place est allée à
Kenza Tabich du club sportif  de Mar-
rakech.

Ce championnat, homologué par la
Fédération internationale des échecs,
était  ouvert devant l’ensemble des
joueurs et joueuses des associations af-
filiées à la Fédération Royale marocaine
des échecs.

A l'issue des compétitions, la prési-
dente de la Fédération Royale maro-
caine des échecs, Bouchra El Kadiri, a
procédé à la remise des coupes et prix
aux différents vainqueurs.
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Tous les rêves sont permis.
Nos Olympiques ne cessent
de servir au fil des matches
un football à la fois plaisant et

efficace. Que leur demander de plus ?
Sinon de continuer à nous combler.

Les Américains viennent d’en faire
les frais vendredi au Parc des princes à
Paris pour le compte des quarts de fi-

nale du tournoi de football des JO. Les
portes du dernier carré s’ouvrent dés-
ormais toutes grandes.

D’entrée de jeu, les poulains de
Tarik Sektioui ont cherché à être les
premiers sur le ballon face à des Amé-
ricains bien plus costauds. La défense
n’a en aucun moment paniqué. Les la-
téraux Ouahidi et Hakimi sont même

allés jusqu’à porter le danger à chaque
fois dans le camp adverse. Et en toute
logique, ces beaux efforts ont payé. Ra-
himi, encore lui, se fait flancher et ob-
tient un penalty qu’il se charge
admirablement  de transformer à la
demi-heure de jeu.

Un feu de paille, cette première mi-
temps ? Nullement. La domination ma-

rocaine se fera encore plus outrageuse
par trois autres buts.  A la 63ème mi-
nute, au gré d’une superbe action col-
lective, l’excellent Ezzalzouli pique un
beau sprint sur le côté gauche et centre
à ras de terre, sur un plateau, vers le
beau Akhomach intelligemment à l’af-
fût. 2 à 0 pour le Maroc évidemment !
Sauf  que le festival maroco-marocain
allait se poursuivre, sept minutes plus
tard, le grandissime Achraf  Hakimi part
dans une chevauchée après avoir lui-
même stoppé net une tentative  améri-
caine et placve intelligemment le cuir
face à un keeper et une défense médu-
sés.

Ce n’est pas fini. Il y aura un qua-
trième but pour finir en beauté. Un pe-
nalty tout aussi justifié que le premier et
c’est le tout nouveau arrivant Mouhoub
(ça veut tout dire) qui se propose et
marque au temps additionnel (90+1).

Une qualification amplement méri-
tée au dernier carré, tour où les pou-
lains de Tarik Sektioui devront
affronter le vainqueur du match des
quarts de finale entre l’Espagne et le
Japon.

Pour rappel, lors de la phase de
poules de ce tournoi de football des JO
de Paris, les Lionceaux de l’Atlas avaient
terminé en pole position avec six points
au compteur suite à leurs victoires face
à l’Argentine (2-1) et l’Irak (3-0) contre
une seule défaite devant l’Ukraine (2-1).

M.B.A

Cap sur le podium
Merci Sektioui & Co !

L'abandon éclair de l'adversaire italienne d'une boxeuse al-
gérienne admise aux JO après avoir été écartée d'une autre
compétition pour avoir échoué à un test d'établissement

de son genre, a suscité jeudi de vives réactions, jusqu'à Donald
Trump et Giorgia Meloni.

Après 46 secondes de son huitième de finale et un direct au
visage adressé par l'Algérienne Imane Khelif  à Villepinte, au nord
de Paris, l'Italienne Angela Carini (-66 kg) lève le bras, se retourne
vers son coin à qui elle signifie qu'elle veut arrêter.

"Je suis montée sur le ring pour combattre. Je ne me suis pas
rendue mais un coup de poing m'a fait trop mal et j'ai dit +Ça suf-
fit+", a déclaré l'Italienne, citée par l'Agence Ansa. "Je ne suis per-
sonne pour juger ou prendre une décision, si cette femme est ici, il
y a une raison."

Admise dans le tournoi par le CIO, Khelif  a reçu d'Algérie un
soutien unanime. Citée par l'agence officielle APS, elle s'est réjouie
de son "succès rapide" et a expliqué rester "concentrée sur (son)
objectif  d'une médaille olympique".

Mais les images de l'abandon ont déclenché une vive contro-
verse. Sur X, la Première ministre italienne Giorgia Meloni a dé-
noncé "un combat qui n'était pas sur un pied d'égalité", ajoutant ne
pas être "d'accord avec le CIO".

Le débat s'est aussi invité dans la campagne présidentielle aux
Etats-Unis, où plusieurs responsables républicains ont désigné l'Al-
gérienne comme étant un homme. "Je garderai les hommes hors
du sport féminin!", a écrit Donald Trump en majuscule sur son ré-
seau Truth Social.

En légende d'images du combat, un utilisateur du réseau X a
écrit que la candidate démocrate "Kamala Harris soutient ceci".
"Vrai. Ou alors qu'elle le démente", a renchéri le milliardaire Elon
Musk, soutien de Donald Trump.

En acceptant la participation d'Imane Khelif  dans les épreuves
féminines de boxe, le CIO a pris une position inverse à celle de la

Fédération internationale de boxe (IBA), qui l'avait écartée des
Mondiaux à New Delhi en mars 2023 après qu'elle avait échoué à
répondre aux tests d'éligibilité à une participation en catégorie fé-
minine.

Selon la fiche de la boxeuse algérienne fournie par le CIO, elle
avait alors été disqualifiée en raison de "taux élevés de testostérone".

Faux, a rétorqué jeudi l'IBA. Dans un communiqué, elle a ex-
pliqué que Khelif et la Taïwanaise Lin Yu-ting, qui est dans la même
situation et devait combattre vendredi, "n'avaient pas été soumises
à une analyse de la testostérone" mais à d'autres tests dont elle n'a
pas précisé la nature.

Le combat de jeudi "est une parodie" et "ridiculise tous les
sports olympiques", a réagi la légende du tennis Martina Navrati-
lova, qui répondait à un post de l'autrice J.K. Rowling, dont les prises
de position sur les questions de genre sont controversées: "Expli-
quez pourquoi vous acceptez qu'un homme batte une femme en
public pour votre divertissement", avait écrit la créatrice de Harry
Potter.

Controverse sur le genre d'une boxeuse algérienne

Le Marocain Nadim Laghmouchi a été éliminé, jeudi, en quart de finale de
l'épreuve de BMX Racing aux Jeux olympiques Paris-2024.

Il a occupé la 22ème place au classement général, au terme des trois manches au
programme des quarts de finale.

Laghmouchi a poinçonné son billet pour les JO en s'adjugeant en novembre
2023 le Championnat d'Afrique de BMX (catégorie élite), organisé à Bulawayo à Zim-
babwe.

En kayak slalom, son compatriote Mathis Soudi n'est pas parvenu à se hisser en
finale, après s'être classé 16ème en demies.

Idem pour la boxeuse Widad Bertal qui a été éliminée, jeudi, en quart de finale
de la catégorie des moins de 54 kg. Bertal s'est inclinée face à la Nord-Coréenne Pang
Chol-mi sur décision des juges (4-0).

Sa compatriote Khadija El Mardi affrontera, dimanche en quart de finale, l'Aus-
tralienne Caitlin Parker pour chercher une médaille dans la catégorie des moins de 75
kg.

L'autre représentante de la boxe nationale aux JO de Paris, Yasmine Mouttaki, a
été éliminée en 16èmes de finale des moins de 50 kg par la Philippine Aira Villegas
sur décision unanime des juges (5-0).

Enfin, l'équipe du Maroc de beach-volley, composée du duo Mohamed Abicha
et Zouheir El Graoui, s'est inclinée, jeudi, face à la paire cubaine comprenant Noslen
Diaz Amaro et Jorge Luis Alayo Moliner par 2 sets à 0, lors de la troisième journée
du groupe D.

Les Marocains ont été battus lors de la première manche 21 à 14, tandis que la
deuxième s'est soldée sur le score de 21 à 11.

Abicha et El Graoui, qui avaient perdu leur premier match de ces JO face au
tandem brésilien George Souto Maior et Andre Loyola en deux sets (21-18, 21-10)
et leur deuxième match contre le duo américain composé de Miles Partain et Andrew
Benesh par 2 sets à 0 (21-12, 28-26), quittent la compétition suite à cette troisième
défaite.

La série d’éliminations se poursuit
pour le contingent marocain
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Expresso

Ingrédients:  

1/2 c. à thé de fils de safran, écrasés  
Bouillon de poulet 250ml/9fl oz, réchauffé  
3 cuillères à soupe d’huile d’olive  
3 oignons hachés  
1 c. à thé de gingembre en poudre
1 cuillère à café de cumin moulu  
3 gousses d’ail, émincées  
1 poulet fermier, jointé 
1 c. à thé de poivre noir concassé  

6 petits citrons conservés, en quartiers ou 2
plus gros morceaux, hachés (disponibles dans de
nombreux supermarchés ou épiceries fines spé-
cialisées)

100g / 3,5 oz d’olives mélangées (le vert est
traditionnel)

Bonne poignée de feuilles de coriandre, ha-
chées

Bonne poignée de persil coupée en mor-
ceaux 

Préparations:  
Ajoutez les fils de safran au bouillon à infuser.  
Pendant ce temps, dans un tajine ou une cas-

serole à fond épais, faites chauffer l’huile d’olive
et faites revenir les oignons jusqu’à tendreté. Ajou-
tez le gingembre, le cumin et l’ail et cuire douce-
ment pendant quelques minutes. 

Ajoutez le poulet et remuer pour bien enro-
ber d’oignon et d’épices.  

Saupoudrez les grains de poivre concassés et
ajouter les citrons et le bouillon infusé au safran.
Laissez mijoter, puis couvrir et cuire à feu très
doux pendant environ une heure ou jusqu’à ce
que le poulet se défasse.  

Ajoutez les olives et laisser mijoter encore dix
minutes. Ajoutez la coriandre hachée et le persil
juste avant de servir.  

Servez avec des pommes de terre, du pain
croustillant ou du riz et une salade verte.

LIBÉRATION SAM/DIM 3-4 AOUT 2024

Environ 320.000 personnes sont tombées sous
le seuil de pauvreté au Royaume-Uni en rai-
son de l'envolée des taux d'emprunt immo-

bilier qui grève leur budget, selon une étude parue
jeudi.

Ces derniers mois, le pays a connu son plus im-
portant bond des taux d'intérêt depuis les années
1980: ceux-ci sont passés de 0,1% en décembre 2021
à 5,25% actuellement, leur plus haut depuis la crise
financière de 2008.

La hausse des coûts des emprunts immobiliers
a ainsi réduit le revenu disponible de nombreux mé-
nages qui ont renouvelé ou contracté des prêts depuis
2022, affirme le centre de réflexion Institute for Fiscal
Studies (IFS), faisant tomber dès fin 2023, 320.000
personnes dans la pauvreté - soit des ménages aux
revenus inférieurs à 60% du revenu médian.

Mais selon l'organisme, les statistiques officielles,
qui se basent sur un taux d'emprunt moyen sans tenir
compte des différences de remboursements entre
foyers, ne prendraient en compte que 230.000 per-
sonnes supplémentaires entrées en situation de pau-
vreté du fait de la flambée des taux d'intérêt
immobiliers.

Or nombre d'emprunteurs remboursent encore
leur emprunt à un taux fixe négocié en amont de
cette hausse, pour une période limitée, là où d'autres
voient le montant de leurs échéances grimper nette-
ment.

Les personnes ayant refinancé leur prêt immo-
bilier en 2022 sont plus susceptibles d'être en retard
sur leurs remboursements d'emprunt.

Malgré la pandémie de Covid-19 et la crise du
coût de la vie, le taux de "pauvreté absolue" (touchant
les ménages dont les ressources ne leur permettent
pas de satisfaire leurs besoins élémentaires) au
Royaume-Uni est resté à peu près stable, atteignant
18% en 2022-23, soit 12 millions de personnes - sur
une population d'environ 68 millions de personnes
au Royaume-Uni.

Le rapport de l'IFS suggère également que ces
chiffres officiels ne prennent pas non plus en compte
l'impact différencié, pour les ménages, de l'envolée
de l'inflation en fonction de leur situation.

En effet, la hausse des prix de l'énergie et des
produits alimentaires pénalise davantage les ménages
à faible revenu et les retraités aux revenus modestes,
que le reste de la population - leur reste à vivre étant
nettement diminué.

"Ce rapport soulève de nombreuses questions
quant à savoir si la protection sociale est adaptée aux
défis qui menacent les ménages en difficulté", com-
mente Peter Matejic, analyste en chef de la Fondation
Joseph Rowntree, qui a financé l'étude.

Le parti travailliste, qui a pris la tête du pays de-
puis l'élection générale de juillet au Royaume-Uni, est
depuis lors confronté au bilan économique du parti
conservateur.

 

L'envolée des taux immobiliers a plongé
320.000 Britanniques dans la pauvreté Poulet au citron confit et aux olives 

Recettes

Devant le musée de Shanghai, une
file de VIP à fourrure patiente,
la queue battante et les mous-

taches frémissantes, pour une visite dé-
diée aux chats de son exposition sur
l'Egypte ancienne.

Les billets pour la première soirée de
ce type, se sont arrachés en quelques
jours. De nombreux propriétaires de fé-
lins y voient l'occasion de partager une
expérience avec leur compagnon à qua-
tre pattes et souvent de publier des pho-
tos sur les réseaux sociaux de leur chat,
pour la plupart de race.

Une visiteuse confie à l'AFP avoir re-
porté un voyage en Europe pour pou-
voir obtenir l'un des 200 billets
disponibles pour son "fils", un chat à
poils roux.

M. Trump, nommé ainsi en raison de
sa ressemblance physique et psycholo-
gique avec le candidat à la présidence des
Etats-Unis, est habillé en empereur chi-
nois et cligne des yeux d'un air hautain
face aux journalistes qui se pressent pour
le photographier.

"Je ne peux pas imaginer ma vie sans
chat à présent", explique sa propriétaire,
Amy. "J'ai le même sentiment que les
Egyptiens, qui donnaient une valeur tel-
lement élevée aux chats".

Le nombre d'animaux de compagnie
en Chine est en forte hausse, atteignant

plus de 120 millions en 2023, une ten-
dance largement due aux jeunes.

Le musée de Shanghai a voulu profi-
ter de cet engouement en organisant une
dizaine de soirées pour les chats, ce
qu'elle présente comme une première en
Chine.

A l'ouverture de l'exposition, les vi-
siteurs à fourrure sont entrés, sur les
épaules de leur maître, ou dans un sac.

Leurs vaccinations et assurances ont
été vérifiées et ils ont été transférés dans
des poussettes spécialement conçues
pour les félins.

Claire, comme son chat de race Ger-
man Rex, sont venus en costume égyp-
tien. Cette exposition montre que "les
chats ont toujours été de bons amis pour
les humains", souligne-t-elle.

"Aujourd'hui, les jeunes sont soumis
à une forte pression, et les chats nous ai-
dent à nous libérer de cette pression
mentale (...) probablement de la même
manière que dans l'Antiquité", suggère-
t-elle.

Dans l'Egypte ancienne les chats
étaient considérés comme des animaux
sacrés et associés à Bastet, déesse de la
fertilité, de la naissance et de la protec-
tion, à l'apparence féline.

"Dans le monde moderne, les minets
sont vus comme mignons, ce qui est très
différent de l'Egypte ancienne", observe

Feifei, une jeune femme en serrant dans
ses bras une boule de poils blanche nom-
mée Riz gluant.

Cette attirance pour le côté mignon
des chats a lancé un phénomène en ligne,
avec des "chats influenceurs" ou d'autres
dont les propriétaires s'efforcent de faire
des stars de l'internet.

De nombreux félins présents à l'ex-
position disposent de leur propre
compte sur les réseaux sociaux, et un ou
deux félins sont accompagnés d'une pe-
tite équipe pour produire des contenus.

Les visiteurs à poils sont particuliè-

rement nombreux dans la partie de l'ex-
position consacrée à Saqqara, une nécro-
pole antique où les archéologues ont
récemment mis à jour des dizaines de
momies de chats.

Les VIP à fourrure sont photogra-
phiés à côté d'une statue de la déesse
Bastet.

"Il y a beaucoup d'ancêtres de chats
ici, je voulais apporter +Riz gluant+
pour voir", indique Feifei.

Mais, comme la plupart de ses congé-
nères, le félin ne semble pas impres-
sionné par cette expérience historique.

A Shanghai, les chats accueillis pour une Nuit au Musée 
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